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Editorial
Esprit
de partage
Quand des hommes et des femmes

assignent à leur existence le même
fondement et les mêmes objectifs, alors
s’instaure entre eux un lien et une fra-
ternité uniques, qui dépassent le simple
jeu des convenances sociales. Le par-
tage devient alors leur maître mot.

Telle fut l’expérience de l’Église pri-
mitive, quand ses membres axés sur le
seul fondement jamais posé, Jésus-
Christ, ont appris à partager, sans négli-
ger personne, leur bien commun, qu’il
soit spirituel ou matériel (Ac 2.45). Telle
est aussi l’orientation de notre Union
d’Églises lors de son assemblée générale
à Bischwiller. Dans sa volonté de vivre
cet esprit de don et de partage, notre
Église a posé un geste significatif et
symbolique. Elle a décidé d’allouer à
Oïkocrédit, organisme œcuménique im-
pliqué dans le microcrédit, une somme
de 3 000 Euros pour marquer sa solida-
rité avec les plus pauvres de la planète.

Dans sa prédication, notre évêque
Patrick Streiff insiste sur l’importance
du partage pour l’Église en signe de la
grâce reçue de Jésus-Christ, car l’Église
se caractérise par le sens de la généro-
sité. Le concept biblique de koïnonia le
résume à merveille : il signifie en grec à
la fois communion, participation, mise
en commun et collecte. Le méthodisme
lui préférera le terme de connexionalité.

Qui dit communion au Dieu trini-
taire, dit aussi communion des hommes
entre eux. L’Esprit-Saint est l’artisan et
le principal agent de cette grâce, de cet
amour et de cette communion qui sont
à l’origine de l’Église. Comme le dit
Saint Cyprien au IIIe siècle, l’Église est
« un peuple qui tire son unité de l’unité
du Père et du Fils et de l’Esprit-Saint ».

Cette unité et ce lien vital nous en-
gagent tous au partage des ressources,
qu’elles soient matérielles ou spiri-
tuelles. En écho à cette exigence, l’évê-
que Patrick Streiff plaide ici pour le sou-
tien financier du corps pastoral à l’Est.

Que souffle donc sur nous le vent
de la Pentecôte, synonyme de commu-
nion fraternelle et de partage tous azi-
muts ! Vivons la vraie koïnonia en étant
solidaires des plus nécessiteux dans
l’Église et la société (étrangers, enfants,
chômeurs, etc.) ! Dynamisée par
l’Esprit-Saint, cette présence aux autres
se doublera d’un soutien critique aux
pouvoirs publics, comme le suggère le
pasteur Pierre Geiser dans son billet
d’humeur. Ainsi porterons-nous beau-
coup de fruit durable à la seule gloire de
Dieu ! ■
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✎J.-P. Waechter

URGENT : RECHERCHE ANIMATEURS DÉSESPÉRÉMENT
Les directeurs de colos et de camps d’été (F. Paquet, N. Aubert et
D. Chastagnier) recherchent des animateurs chrétiens et bénévoles
avec BAFA (ou en cours) pour les sessions de juillet 2007 à Lander-
sen). Que le Seigneur bénisse et dirige tout ce qui sera entrepris
parmi la jeunesse durant l’été, aux quatre coins de la France.

Pour tout renseignement complémentaire,
s’adresser au centre de vacances Landersen : 03 89 77 60 69.



Du crédit pour le partage
2Co 8.7-9

méditation 3

Prédication du dimanche
1er avril 2007 à Bischwiller.

Extraits

✎Patrick Streiff
évêque

La générosité, un moteur

Le moteur de la libéralité des
Corinthiens était leur foi vi-

vante et non pas leur avoir au
niveau matériel. C’est un premier
élément à retenir pour toute dis-
cussion sur la solidarité et la
charité.

Tout comme les dons de
l’Esprit sont appelés des dons de
grâce, Paul utilise le terme de
« grâce » pour la générosité maté-
rielle, la libéralité des Macédo-
niens. Il appelle les Corinthiens à
avoir en abondance de la générosité
(textuellement : de la grâce) (8.7).
C’est un deuxième élément à re-
tenir pour toute discussion sur la
solidarité et la charité.

D’un point de vue chrétien, la
libéralité est une grâce. Les dons
de grâce ne se limitent pas au do-
maine spirituel. Ils englobent le
domaine matériel. Spirituel et
matériel font un tout. Paul est
conscient que beaucoup de chré-
tiens aiment partager la grâce
dans le domaine spirituel, mais

pas forcément dans le domaine
matériel. C’est pourquoi il les in-
cite à prouver l’authenticité de leur
charité (8.8) et à achever de réaliser
leur œuvre.

John Wesley

Un des personnages dans
l’histoire de l’Église à avoir

été particulièrement attentif à la
thématique de l’argent, c’était
John Wesley. En son temps, au
XVIIIe siècle, il a régulièrement

averti les chrétiens qu’ils étaient
aveugles d’un œil ; qu’ils ne pre-
naient au sérieux que certaines
parties de la Bible parlant de
choses spirituelles et quelques

thèmes moraux, mais pas cette
autre partie du message biblique
qui parle de l’argent et des choses
matérielles. Wesley a exhorté les
méthodistes à prendre au sérieux
ce que la Bible disait sur la pau-
vreté et la richesse, sur l’amour de
Dieu pour les pauvres et les dan-
gers de la richesse. Et depuis que
je voyage régulièrement dans des
pays beaucoup plus pauvres que
la Suisse ou la France, cette ques-
tion de la solidarité matérielle me
travaille. Elle doit être une partie
intégrante de notre foi en Christ.

La solidarité trouve son dyna-
misme dans la foi. Elle est une

autre forme pour mettre en pra-
tique la grâce de Dieu… ■

L’intégralité du message est sur le net
à l’adresse : 
http://ueem.umc-europe.org/documents/
2007/messageEveque010407.pdf

Lorsque Jésus s’est ap-
pauvri, Jésus est de-
venu un homme riche
pour les autres. Au lieu
d’avoir la richesse, il a
partagé la richesse. Il
nous a enrichis.
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Connaissez-vous ce qu’on appelle
les « trois vertus cardinales de la foi » ?

L’apôtre Paul les mentionne à la fin de son fameux
hymne à l’amour : En somme, trois choses demeurent :

la foi, l’espérance et l’amour (1Co 13.13).
Le chrétien a besoin de ces trois éléments pour

« tenir la route », pour marcher avec le Seigneur
d’une manière digne.

Il en sera de même pour le couple,
comme nous l’explique maintenant René Lamey.

Les trois vertus cardinales
du couple :✎ René Lamey

pasteur et conseiller conjugal

vie du couple4

Les trois vertus portent d’au-
tres noms (sauf un). Former

un couple, c’est à la portée de
tout le monde (du moins, théori-
quement). Se mettre en couple
prend de moins en moins de
temps ; il suffit parfois d’une
seule rencontre et très vite, on dé-
cide d’habiter sous le même toit.
On ne réfléchit pas longtemps et
on espère que ça marchera, on es-
père tenir le coup : amour ne
rime-t-il pas avec toujours ? C’est
un peu comme une voiture : il est
facile et rapide de tourner la clé et
de lancer le moteur : mais celui-ci
tiendra-t-il longtemps ?

Comment faire durer le
couple, comment prolonger
l’amour ? Permettez-moi de vous
décrire courtement trois élé-
ments, trois principes de base qui
permettent aux couples de
durer : ce sont les trois vertus car-
dinales du couple : l’amour, l’es-
time, la complicité.

1. L’amour

Sans amour, je ne suis rien, dit
Paul dans son hymne. Sans

amour, le couple n’est rien ; sans

amour, le couple n’existe pas ou
n’existe plus : il y a juste deux
« étrangers » qui cohabitent plus
ou moins bien ensemble ; sans
amour, pas d’avenir pour le
couple. L’amour est le ciment du
couple. Aimer l’autre, c’est aimer
ce qu’il/elle est fondamentale-
ment, en tant que personne à part
entière. Cela ne signifie pas que
j’aime tout en elle, sans faire de
nuances. Elle a certainement des
défauts qui me déplaisent, des
habitudes qui ne me conviennent
pas, des comportements qui me
dérangent. Mais il est important
que ces aspects agaçants demeu-
rent à mes yeux des composantes
accessoires de sa personne, des
caractéristiques secondaires qui
ne font pas directement partie de
celles qui la définissent essentiel-
lement ; l’image suivante n’est
certes pas parfaite, mais elle peut
nous aider : je peux « flasher »
pour un artiste et pourtant ne pas
apprécier toutes ses œuvres, ou
être « fan » d’un groupe sans
pour autant aimer toutes les
chansons de son CD.

Aimer, c’est éprouver des sen-
timents, avoir le cœur gonflé de

désir : pas seulement de désir
physique (même s’il est impor-
tant et nécessaire), mais aussi
désir d’aimer, désir de continuer
la route avec lui/elle.

Aimer, c’est continuer à admi-
rer l’autre pour ce qu’il/elle est.
Cet amour n’est pas seulement
romantique et sentimental : il faut
de la volonté pour aimer jour
après jour, année après année.

2. L’estime

Chez l’adulte, l’amour réel im-
plique toujours une part

d’estime. L’estime réciproque est
une des pierres angulaires de la
solidité d’un couple. Quand j’es-
time mon conjoint, je le lui dis, et
en le lui signifiant, je le valorise,
je le complimente, je l’encourage,
je lui montre qu’il a de la valeur à
mes yeux, qu’il compte pour moi,
que j’apprécie sa personne et ses
qualités. Pour autant, l’estime
n’est pas aveugle : il y a des
choses en lui que je n’apprécie
pas mais qu’importe, une bonne
estime de l’autre saura passer
par-dessus ces petits (ou grands)
défauts. Un couple se dessèche
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quand il n’y a pas plus d’estime :
la relation devient triste et terne.
L’estime constitue également un
pilier essentiel de la complicité.

3. La complicité

La vie en couple nous amène à
partager un grand nombre

de choses : lieux où nous vivons,
revenus et dépenses générales,
tâches domestiques, éducation
des enfants, projets en tous
genres… Lorsque l’entente entre
les conjoints n’est pas parfaite,
des conflits surgissent rapide-
ment car les occasions sont in-
nombrables. Sans une solide
complicité, ces conflits peuvent
facilement devenir insolubles.

Par « entente parfaite », j’en-
tends le partage d’une même vi-
sion sur l’ensemble des questions
essentielles pour chacun. Cela ne
signifie pas qu’il n’y ait jamais de
discussion ou de mésentente,
bien au contraire. Mais cette vi-
sion commune est nécessaire
pour qu’il soit possible de réussir
à s’entendre en s’assurant que les
deux partenaires sont satisfaits.

La complicité ne se com-
mande pas et on ne peut la for-
cer ; elle existe ou n’existe pas. Il

s’agit d’une entente profonde
basée sur le partage de valeurs,
de vision de la vie et de bon
nombre de besoins communs.
Elle prend la forme d’une conni-
vence qui pousse chacun à s’asso-
cier facilement à l’autre et à lui
apporter spontanément son sup-
port dans la recherche de satis-
faction et la poursuite de ses
objectifs principaux. Sans compli-
cité, plus de regards brillants,
plus de lumière dans les yeux,
plus de sel dans la relation…

Affaire d’équilibre

L’amour, l’estime, la complicité
sont les ingrédients qui per-

mettent à la relation conjugale de
durer dans le temps : quand l’un
vient à manquer, le couple est
déséquilibré. C’est comme un tré-
pied : enlevez un pied et vous
vous retrouvez par terre. Ces
trois vertus cardinales du couple
s’érodent avec le temps (quand
on n’y prend pas garde) et se fra-
gilisent avec les tensions inhé-
rentes au couple. Pour durer, elles
ont besoin de soutien mutuel, de
nourriture affective et spirituelle ;
il faut les « bichonner », en
prendre soin jour après jour.

C’est de cette façon-là
qu’on peut faire rimer
« amour » avec « toujours ».

■

René Lamey se tient à la disposi-
tion des couples qui souhaite-
raient avoir des entretiens et des
Églises pour des rencontres
autour de la relation conjugale ;
prendre contact au 0033 (0)
388 35 45 66.

Droit de citer
Divorce et remariage

de Michel Johner

Une approche à caractère pastoral et
pleine de sensibilité sur un sujet auquel

de plus en plus de chrétiens sont confron-
tés et pour lequel il faut faire preuve de tact
et de discernement dans l’accompagne-
ment. La réflexion sur la nature du lien ma-
rital et les conseils pratiques de ce fascicule
rendront un très grand service à tous ceux
qui sont amenés à accompagner des per-
sonnes vivant ou envisageant un divorce
ou un remariage, ainsi qu’à tous les
membres d’Église pour nourrir (ou changer)
leur regard sur ceux qui sont dans cette si-
tuation.

Aux Éditions Kerygma – 4.00 Euros

La foi, l’action, le social.
Actualité du message poli-
tique et social de Jean Calvin

Léopold Schlummer

Le lecteur sera étonné de découvrir que
nos questionnements actuels sur la vie

trouvent chez le réformateur Jean Calvin
des réponses qui n’ont pas pris une ride.
Ainsi sur le regard à porter sur la création,
le lien entre Église et société, la vocation et
l’engagement du chrétien. Ces pages per-
mettent de mieux comprendre pourquoi le
Réformateur français a eu tant d’influence
en Occident et de discerner à quel point
son enseignement est encore actuel et bé-
néfique pour nous.

Aux Éditions Kerygma – 3.80 Euros
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Dernière minute

Un camp
de travail

en France !
Non, nous ne sommes plus

en URSS mais à Saint-Jean-
de-Valériscle (près d’Alès) où
notre Église a acquis un im-
meuble destiné à servir à plu-
sieurs objectifs (Église, loge-
ments sociaux, travail social,
etc.). Parmi les futurs utilisateurs,
il y a l’association Regain qui ac-
cueillera des très jeunes mamans
(5 au maximum) en détresse
dans un cadre familial recréé. À
ce propos, nous cherchons une
famille d’accueil et 2 collabora-
teurs ou collaboratrices. Mais
l’objet de cet article est plus pré-
cisément de lancer un appel
pour des travaux urgents et fa-
ciles qui pourraient être faits par
nos soins. Un maçon de l’Église
de Saint-Jean se propose d’en-
cadrer les bénévoles et de faire
les travaux avec nous. Il s’agit de
la démolition de garages et de
leur reconstruction. Si le nombre
de volontaires est suffisant nous
pourrions également commen-
cer des travaux de démolition
dans l’immeuble même.

L’Église de Saint-Jean est
jeune et pionnière, elle a des pro-
jets d’évangélisation et de travail
social, pour cela il faut rénover
les bâtiments que nous avons
acquis, AIDONS-LA !

Venez nombreux, vous serez
nourris et logés (camping pour
les jeunes) du 30 juillet au 11
août 2007.

Pour plus de renseigne-
ments adressez-vous à :

Pascal Maurin
680 Chemin des Sports

F-30100 Alès
Tél. : 04 66 52 31 24

E-mail :
pascal.maurin@caramail.com

L’ouvrier mérite
son salaire (Lc10.7)
Lors de la rencontre des surintendantes et surinten-

dants de districts de la Conférence Centrale, nous
avons aussi parlé de ce cher argent. Vous vous souvenez peut-
être des gros titres d’il y a environ 6 ans, lorsque l’appui des USA
aux salaires en Europe de l’Est s’est tari et que le bureau épiscopal
à Zurich ne savait pas comment il pourrait continuer à verser les
salaires. Une vague de solidarité a traversé l’EEM en Suisse et en
France. Et peut-être vous rappelez-vous que ces deux dernières
années, les subsides aux salaires ont tout de même dû être réduits
d’un tiers dans plusieurs pays. Lors de la rencontre de mars 2007,
j’ai au moins pu annoncer aux surintendants que de nouvelles ré-
ductions n’étaient pas prévues. Pourtant, le renchérissement en
Europe centrale et dans les Balkans justifierait depuis longtemps
une augmentation des salaires.

Quel salaire un travailleur vaut-il ? Quel salaire vaut un pas-
teur, une pasteure ? Dans la plupart des pays – en Suisse aussi –,
le salaire en début de ministère n’excède pas une fois et demie le
salaire minimum légal. En Europe centrale et dans les Balkans,

cela représente des salaires mensuels de CHF 200 à 900. Mais
même de tels montants minimaux ne sont possibles que grâce à
l’appui de Connexio et d’autres partenaires méthodistes. Il reste
à voir si Connexio, après le recul des dons enregistré l’an passé,
pourra continuer à faire autant de bonnes choses que jusqu’ici en
Europe centrale et méridionale et au-delà. Cela est aussi entre vos
mains.

Notre Église constitue un réseau, par lequel nous pouvons
nous soutenir les uns les autres matériellement et spirituellement.
Cette mission de l’EEM ne s’arrête pas aux frontières de l’Église
locale. Utilisons donc plus fréquemment le réseau de Connexio,
afin de pouvoir développer et renforcer le service social et évan-
gélistique de l’Église dans les différents pays.

■

Calendrier en mai : 28.4 – 5.5 : Conseil des évêques en Caroline du Sud, USA ;
10 – 13.5 : Conférence annuelle Tchéquie et Slovaquie à Prague ;
17 – 20.5 : Conférence annuelle Autriche à Linz ;
23 – 26.5 : Visite en Algérie ;
30.5 – 1.6 : Visite et Conférence de district en Serbie.

✎Patrick Streiff, Evêque
traduction : Frédy Schmid

Notre Église constitue un réseau,
par lequel nous pouvons nous soutenir les uns
les autres matériellement et spirituellement.



Notre rôle dans la société
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Le 1er tour des élections
présidentielles est derrière nous.

Les grandes questions de notre
société auront-elles une réponse ?

Quel que soit le choix
sorti des urnes le 6 mai,
le pasteur Pierre Geiser

demeure persuadé
que les chrétiens ont toujours

un rôle capital à jouer
dans la société.

✎Pierre Geiser
pasteur

Rôle capital

Selon un sondage récent réa-
lisé pour Le Pèlerin, seuls 4 %

des Français interrogés considè-
rent que c’est à travers l’Église
que s’effectue le mieux la trans-
mission des valeurs morales.

Comment faire entendre
notre voix ? Nous avons souvent
oublié de rester « sel de la terre et
lumière du monde ». De tout
temps, des chrétiens conscients
de cette exigence se sont efforcés
d’être cohérents dans leurs ac-
tions et leurs paroles. Souvent ces
engagements ont été menés de
manière isolée. Chacun de nous
dans son coin essaye certaine-
ment d’être un bon et fidèle té-
moin. Il faut se rendre à des ren-
contres comme par exemple le
Centre Évangélique d’Informa-
tion et d’Action qui a lieu chaque
année en novembre à Lognes
près de Paris, pour constater la ri-
chesse et la variété des engage-
ments chrétiens de notre monde
francophone. Dans plusieurs do-
maines, ces rencontres débou-
chent sur des synergies porteuses
d’espérance. Souvent, dans nos
petites Églises nous sommes très
loin de percevoir l’importance de
ces engagements.

Faire entendre notre voix

Nous constatons des engage-
ments de plus en plus forts

et concertés pour faire entendre
notre voix sur les grands pro-
blèmes éthiques, moraux, sociaux
et environnementaux qui mena-
cent tous les hommes, à commen-
cer par les plus vulnérables. Il est

important de prendre part aux
débats sur ces questions de so-
ciété, d’exprimer nos convictions
avec franchise mais dans le res-
pect. Toute personne mérite le
respect, même si nous ne pou-
vons pas être d’accord avec cer-
taines de ses idées.

Comment pourrions-nous res-
ter indifférents devant toutes les
injustices, la cruauté, le men-
songe ? Comment rester insen-
sibles devant les milliers qui meu-
rent chaque jour de faim ou à
cause de la guerre ? Que dire des
crimes sexuels commis sur des
victimes sans défense ? Comment
ne pas réagir quand nous voyons
que les ressources de notre
planète sont en train d’être épui-
sées ?

Parmi les initiatives les plus si-
gnificatives pour agir dans les di-
vers domaines dans lesquels le té-
moignage chrétien doit être
entendu, on peut citer Le Défi
Michée ou encore la lettre de
prière que Mme Georgina Dufoix
entourée d’une équipe de chré-
tiens diffuse chaque semaine de-
puis le 19 mars dernier pour don-
ner des sujets de prière concrets
en faveur des candidats à l’élec-
tion présidentielle. Cette initiative
se fonde sur les paroles de
2 Timothée 2.

Prier pour les autorités

Quel que soit le résultat des
urnes le 6 mai prochain,

prions pour celui (ou celle) qui
sera élu(e), pour son équipe et
pour sa famille. Prions pour que
la personne investie de cette au-
torité qui vient de Dieu selon

Romains 13.1 ait en vue le véri-
table bien de notre pays et en-
tende aussi la voix des chrétiens.
Prions aussi pour que ceux qui ne
seront pas élus afin que leur dé-
ception devienne porteuse de
bons fruits et non d’amertume.

Il est urgent d’agir ensemble et
de faire entendre notre voix.

Nous savons qu’il y a une espé-
rance pour l’homme, pourvu
qu’il se tourne vers Dieu et ac-
cepte son amour manifesté par
Jésus à la croix. Les changements
dont notre société a besoin com-
mencent par le retour au Dieu de
Jésus-Christ. Il nous faut le pro-
clamer et le vivre.

■



L’Église de Bischwiller accueille
à bras ouverts

la centaine de délégués
des Églises et des œuvres de

l’Union venus pour son assemblée
générale en ce samedi 31 mars et

dimanche 1er avril.
Revue dans le détail des activités

et des comptes de l’Union,
mais aussi mise en perspectives de
sa mission par de fortes interpella-

tions (Projet VIE, Oïkocrédit)
et prise en compte de la vie

de nos œuvres
en plein bouleversement.

✎ J.-P. Waechter
secrétaire du Comité directeur
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Devoir de justice sociale 
et de solidarité

À partir du chapitre 58 d’Ésaïe,
le surintendant Daniel Nuss-
baumer exhorte l’assemblée à
prendre la parole de Dieu au sé-
rieux, celle spécialement qui sou-
ligne la double exigence de justice
sociale et de solidarité. Cette parole
à forte connotation politique et so-
ciale n’est pas à spiritualiser mais à
prendre au pied de la lettre : en
tant que chrétiens, nous avons le
devoir de rendre le pays habitable
et de donner sens à la vie de la cité
par notre engagement citoyen : par
notre attachement à la parole de
Dieu, nous réduirons toute forme
d’injustice et deviendrons des ins-

truments de guérison. Notre Union
a pour vocation d’être porteuse de
ce message libérateur.

Dans son rapport toujours très
riche d’enseignements et d’illustra-
tions savoureuses (voir le rapport
complet sur le net (http://ueem.
umc-europe.org/documents/2007/
PresRAPPORTAGU2007.pdf), le
président Bernard Lehmann re-
vient sur cette thématique prophé-
tique en appelant de ses vœux et
prières pour chacun d’entre nous
un engagement total pour la mani-
festation du Royaume de Dieu sur
terre : au-delà du travail, que nous
sachions tous donner la part belle
au Seigneur et faire avancer sa
cause dans notre vie quotidienne,
incarner la volonté de Dieu pour
les autres sur nos différents lieux de
vie ».

Microcrédit, 
facteur d’autonomie

Il ne souhaite pas que nous
nous payions de mots seulement
pour résorber les maux de la terre
mais que nous posions aujourd’hui
un acte significatif. Dans ce dessein,

il a invité Jacqueline Delpy à venir
présenter à l’assemblée le projet
Oïkocrédit qui, depuis trente ans,
travaille à faire reculer la pauvreté
en lançant avec succès le mircrocré-
dit. Les délégués réunis à Bisch-
willer accepteront, moyennant
6 abstentions, de suivre la proposi-
tion du Comité Directeur, à savoir,
de confier en prêt à Oïkocrédit la
somme de 3 000 Euros, soit une
part de 200 euros par circuit
d’Églises, soit 15 parts en tout. Ce
sera sa façon à elle d’entrer dans la
lutte contre la pauvreté extrême. Ce
message d’une force et d’une sim-
plicité extrêmes est à relayer dans
nos Églises. Il suit la logique du
Défi Michée, collectif évangélique
engagé dans l’éradication de la
pauvreté extrême dans le monde,
dont l’Union s’était déjà entretenue
en mars 2006 à Anduze.

Pour la cohésion de la cité

Mme le Maire de Bischwiller,
Mme Nicole Thomas, n’était pas de
reste, dimanche matin, quand elle
saluait tout particulièrement « le
rôle important que les méthodistes

Assemblée Générale de l’Union de l’Eglise
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de Bischwiller jouent individuelle-
ment et collectivement pour la co-
hésion de la cité ». Elle leur suggère
de prendre part bénévolement à la
vie de l’épicerie solidaire au service
des plus pauvres de la ville et de
porter les autorités civiles dans la
prière, « que, dans toute décision ils
soient d’abord inspirés par l’amour
de leur prochain » (voir son mes-
sage à l’Union dans l’encart ci-
joint).

Suivre le Maître sur le ter-
rain de la générosité

Dans sa prédication inspirée de
2Co 8.7-9, dimanche matin,
l’évêque Patrick Streiff insistera sur
la nécessité d’ajouter à la foi vi-
vante des actes témoignant du sens
de la solidarité et de la générosité à
l’exemple du Christ, qui de riche
qu’il était s’est appauvri pour notre
plus grand bénéfice et à l’exemple
des premiers chrétiens qui ont pra-
tiqué l’entraide dans les heures les
plus tragiques.

« Il nous enrichit afin que nous,
à notre tour, apprenions à partager
notre richesse et à enrichir d’autres.
Comme les Corinthiens nous aussi
sommes incités à mettre la grâce en
œuvre. Comprenez-moi bien : je ne
vous exhorte pas à être un peu plus
généreux. Je vous exhorte à être
des disciples du Christ dont la foi
imprègne tous les domaines de la
vie et dont la grâce transforme le
cœur et la tête et même le porte-
monnaie. Que Dieu transforme nos
vies et nos communautés à suivre
Jésus le Christ – pour le bien de ce
monde et à sa gloire » (voir un
extrait de sa prédication à la page
3).

Projet VIE

À côté de cette dimension du
partage, Bernard Lehmann a com-
muniqué sa vision du développe-
ment de l’Église, ce qu’il appelle le
Projet VIE (Vision, Implantation,
Église). Mouvance de personnes en
réformation permanente, l’Église
vise un seul objectif : partager au
plus grand nombre ce message de
la grâce. Dans l’union à son chef, le
Christ, elle cherchera à se dévelop-
per en interne et en externe. Ce dé-
veloppement passera par la mise
en réseau des dons et des compé-
tences que procure l’Esprit et aura
trois phases :

• Affermir (veiller à la croissance de
l’Église)

• Élargir (mettre en synergie à
l’échelle régionale les compé-
tences dans tous les domaines
dans la mise en œuvre de la mis-
sion UEEMF)

• Conquérir (aller de l’avant et tra-
vailler à l’implantation de nou-
velles communautés locales dans
le pays en concertation avec les
autres dénominations évangé-
liques et méthodistes).

Avant de devenir programme,
ce projet est d’abord un sujet de ré-
flexion et de prière. La vision res-
tera-t-elle lettre morte ou trouvera-
t-elle dans les années à venir un
début de concrétisation ? Le prési-
dent B. Lehmann est sûr de la bé-
nédiction du Seigneur sur cette en-
treprise.

Landersen

Avoir sous les yeux pareilles
perspectives enthousiasmantes ne
nous fait pas perdre de vue les
dures réalités immédiates. Ainsi, les
délégués présents à Bischwiller
ont-ils pu en savoir plus de la
bouche même de Martial Kedaj,
président du centre de vacances
Landersen, sur le drame qui s’abat
sur Landersen. Martial Kedaj
évoque l’arrestation du directeur
du centre, Aurélien Jarrier, sous
l’accusation d’agressions sur mi-
neurs de moins de 15 ans et, non
sans émotion, le sort des victimes
(enfants et familles) touchées par ce
drame. Sa première pensée va vers
elles. Aujourd’hui, la justice mène

Evangélique Méthodiste de France (UEEMF)

porter du fruit »
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l’enquête et le CA de Landersen lui
fait confiance pour mettre en évi-
dence la vérité des faits.

Gérard et Michèle Vaytet ont ac-
cepté de diriger le centre pour deux
ou trois mois.

Le CA entoure le personnel en-
core sous le choc, entreprend les
démarches en vue du licenciement
d’Aurélien Jarrier pour faute grave
et prépare d’ores et déjà les pro-
chains séjours pour enfants : il se
met en quête de directeurs et d’ani-
mateurs pour encadrer les enfants,
très nombreux à s’inscrire.

Il cherche aussi à endiguer les
pertes du Centre. Le déficit se
creuse, le besoin de liquidités de-
meure criant pour régler factures et
salaires.

Dans le CA, on s’interroge aussi
sur les missions du centre. Il préfé-
rerait privilégier l’accueil de
groupes provenant d’Églises plutôt
que des mariages ou des groupes
extérieurs. Un nouveau mode de
fonctionnement n’est pas exclu. Ce
sujet sera débattu lors de la pro-
chaine AG, le 26 mai prochain.

Nombreuses sont les personnes
prêtes à se battre pour assurer la
pérennité du Centre, à commencer

par son président convaincu par les
paroles du prophète Ésaïe, selon
qui le Seigneur s’apprête à frayer
dans nos déserts un chemin nou-
veau.

Librairie Certitude

En soirée, Pierre Patient évoque
le sort des librairies Certitude. Elles
sortent de la crise moyennant une
restructuration douloureuse et l’ap-
port de nouveaux moyens finan-
ciers et humains. La restructuration
a impliqué un licenciement et la
vente de deux immeubles (Metz et
Munster). La SARL a été transfor-
mée en association qui a accueilli
de nouvelles compétences origi-
naires de différentes Églises. Il s’en-
suit que le réseau des Librairies
Certitude ne constitue plus une
œuvre spécifiquement méthodiste,
quand bien même divers membres
se rattachent encore à l’EEM et que
l’UEEMF pourrait en devenir un
membre moral au même titre que
d’autres Églises locales ou fédéra-
tions d’Églises. Pierre Patient a redit
sa reconnaissance à l’UEEMF pour
son soutien indéfectible au cours
des années passées et annonce avec

joie que les librairies Certitude
poursuivent leur mission, et là est
l’essentiel.

Montélimar

Autre point fort de la soirée, la
présentation de l’Église de Monté-
limar au moyen d’un diaporama
plein de fantaisie et d’humour.
L’Église locale est en plein dévelop-
pement. Elle cherche à la fois à s’ac-
quitter de ses dettes liées à l’acqui-
sition et la rénovation de ses
nouveaux locaux et à assurer un
plein-temps à son pasteur dès que
possible.

Saint-Jean-de-Valeriscle

Dans la foulée, le pasteur Pascal
Maurin présente l’Église de Saint-
Jean-de-Valériscle, une petite com-
munauté de 12 membres fortement
éprouvés ces jours-ci. Le soutien fi-
nancier que nous apportent les mé-
thodistes anglais constitue pour
elle comme une bouffée d’oxygène.
Cette grâce les motive tous à persé-
vérer dans leurs engagements mal-
gré les difficultés présentes et pres-
santes. De l’avis du pasteur,

l’impact de cette petite
Église auprès de la popu-
lation ne cesse de gran-
dir : bien des gens ont soif
de l’Évangile. Il invite
l’AG à continuer de prier
pour son témoignage. En
marge de l’Église, l’asso-
ciation Agapé, une asso-
ciation à dimension so-
ciale, est en contact suivi
avec une quarantaine de
familles. Les activités
parmi les enfants sont flo-
rissantes (20 enfants sont
touchés) : à la partie lu-
dique s’ajoute une partie

Assemblée Générale de l’Union de l’Eglise

« Semés pour

Ph
ot

o 
©

 C
hr

is
tia

n 
G

un
th

er



vie de l’Eglise : AG 2007 à Bischwiller, 31 mars et 1er avril 11

Mme Nicole
Thomas, maire
de Bischwiller
(Extraits de son Allocution)

« Votre invitation m’honore personnel-
lement et elle honore la ville que je repré-
sente ici aujourd’hui…

C’est donc pour moi aujourd’hui l’oc-
casion de vous adresser deux messages :
tout d’abord je me plais à souligner la di-
versité de notre ville. Bischwiller se sent
riche de cette diversité. C’est une chance
pour notre cité de compter parmi ses ha-
bitants des croyants et des agnostiques,
des croyants de plusieurs grandes reli-
gions, des chrétiens de diverses confes-
sions. C’est une richesse, parce que, tout
normalement, les Bischwilleroises et les
Bischwillerois se respectent les uns les
autres, sont ouverts aux différences et ac-
cueillants aux autres. Oui, il reste toujours à
faire, c’est vrai, c’est ainsi que le monde se
construit petit à petit avec l’aide de cha-
cun, chacun à sa place et chacun avec ses
dons.

Mon deuxième message s’adresse
plus directement à votre communauté :
permettez-moi de saluer votre générosité
et votre sens du bien commun. Je sais
quel rôle important vous jouez individuelle-
ment et collectivement pour la cohésion de
notre ville. Parmi tous ceux qui contribuent
activement à ce que Bischwiller soit une
vraie communauté de citoyens, vous êtes
parmi les plus actifs. Je vous en sais gré
de tout cœur, parce que, comme vous,
j’aime cette ville…

Depuis la mi-mars, je suis investie
d’une belle mission qui est en même
temps une immense responsabilité, la ges-
tion de la ville. Je veux que les Bisch-
willerois soient fiers de leur cité, je veux
qu’elle leur soit agréable…

En conclusion, je dirai simplement de
prier pour tous les Bischwillerois et pour
tous les élus, afin que dans toute décision
ils soient d’abord inspirés par l’amour de
leur prochain… ■

spirituelle : des enfants issus de mi-
lieux non chrétiens écoutent ainsi
régulièrement le message. C’est là
un côté encourageant. En plus de
cultes pour enfants, l’Église orga-
nise aussi des cultes pour per-
sonnes âgées suivis par un repas en
commun.

Bref, on vit des choses fortes à
Saint-Jean-de-Valériscle sans se dé-
courager. Le couple pastoral en-
tend continuer à proclamer la sei-
gneurie de Jésus-Christ dans cette
vallée. Il rêve qu’un jour prochain,
un couple de chrétiens engagés
vienne s’installer dans la vallée et
prendre en charge le lieu de vie
Regain. Il croit en la puissance du
Christ, qui a le pouvoir d’accomplir
les rêves les plus fous.

Regain

Après Certitude, Montélimar et
Saint-Jean-de-Valériscle vient le
tour de l’association Regain. Et c’est
au pasteur Daniel Osswald de pré-
senter la situation de cette jeune as-
sociation appelée à superviser un
lieu de vie pour 4 jeunes mères et
3 enfants. Ce lieu d’accueil sera ins-
tallé dans l’immeuble que l’Union a
acquis l’année dernière à Saint-
Jean-de-Valériscle moyennant di-
vers travaux de transformation.
Déjà les Services Sociaux du dépar-
tement ont donné leur accord de
principe à l’ouverture de cette
structure d’accueil à visage humain
et à dimension familiale et se décla-
rent prêts à apporter une partie du
financement. Ce lieu de vie vise la
proclamation de l’Évangile par la

parole et les actes auprès de ces
personnes en situation précaire et
difficile.

Partage

Bien entamée déjà, la soirée
s’achèvera par un temps de discus-
sion en petits groupes sur la base
du rapport présenté par le prési-
dent, sur le sens que chacun donne
à son engagement spirituel : Que
comprenez-vous par « un chrétien
à plein-temps » et comment nous
encourager mutuellement à un tel
plein-temps ? Les participants
étaient aussi invités à donner leur
perception du Projet VIE.

Et après ?

Bref, cette assemblée générale
2007 ne sera pas oubliée de sitôt,
car nous avons été en phase avec
une thématique majeure du
Royaume de Dieu, la recherche
éperdue de justice sociale avec le
choix de soutenir le microcrédit et
l’ouverture future du lieu de vie
Regain pour jeunes mères isolées.
Nous nous sommes aussi ouvert
l’horizon par le Projet VIE présenté
par le président B. Lehmann, une
façon de brosser des perspectives
de développement en interne et ex-
terne pour notre Union d’Église.
Cette ouverture d’esprit au projet
de l’Esprit-Saint ne nous a pas em-
pêchés de suivre avec attention le
devenir du centre de vacances
Landersen après le drame qui l’a
secoué et le redressement extraor-
dinaire du réseau de librairies
Certitude, signe que le Seigneur
garde toujours et encore la haute
main sur son Église et les siens
pour les conduire plus loin… Dans
les œuvres mêmes qu’il a pris le
soin de leur préparer. ■

Evangélique Méthodiste de France (UEEMF)
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Oïkocrédit,
le microcrédit,
facteur d’autonomie

Investir dans
les hommes
Oïkocrédit est l’un des plus gros fonds d’inves-

tissements socialement responsables au
monde. Nombreux sont ceux qui peuvent mainte-
nant prendre leur vie en main parce qu’Oïkocrédit
leur a procuré une autonomie financière grâce à ses
24 000 investisseurs.

Briser le cycle de la pauvreté

Dans les économies en développement, les mi-
croprêts proposés à des conditions équitables aident
les gens à échapper à la pauvreté. Ce sont des prêts
entre 50 et 500 Euros qui leur permettent de monter
leurs affaires et d’assurer l’assise financière de leurs
familles. La microfinance donne aux gens la possibi-
lité d’investir dans leur propre avenir.

La clé de l’avenir

Le microcrédit ne relève ni de la charité ni de la
subvention. Ce sont des prêts à des particuliers, sou-
vent des femmes d’ailleurs qui reçoivent ainsi la pos-
sibilité de monter une petite entreprise. Les bénéfi-
ciaires de tels prêts n’ont cessé de prouver qu’ils sont
capables de créer une source de revenus stable tout
en remboursant ces prêts.

La microfinance est une des composantes d’un
programme de développement plus vaste qui com-
prend l’éducation, l’assistance technique et des
conditions économiques globalement équitables.

■

Pour en savoir plus sur le microcrédit
au service du développement durable,
allez sur le site : www.oikocredit.org

Regain,
lieu de vie
pour jeunes mères
isolées

Dans notre enquête nous constatons que nom-
breuses sont les jeunes femmes qui, après un

parcours mouvementé, se retrouvent seules avec un
enfant, sans travail, sans maison, en rupture totale
avec la société. Nous savons que la plupart des
femmes sans domicile fixe et stable ont connu un
rejet familial que leur enfant risque de reproduire à
l’âge adulte. Nombreuses sont celles qui vivent dans
la crainte de devoir subir une telle épreuve.

Vers la création
d’une structure d’accueil

Pour réaliser notre objectif, nous sollicitons la
création d’un lieu de vie d’une capacité d’accueil

de 7 personnes, dont 4 mamans et 3 enfants.
Dans une société marquée par une certaine

forme d’individualisme, il apparaît utile d’aider les
personnes à vivre en société tout en étant respec-
tueux de leur développement dans le lieu d’accueil.
Devant le défi que représente cette détresse, nous
avons pris la décision de créer l’association Regain,
structure qui nous permettra la construction d’un
« lieu de vie » dans un bâtiment mis à notre disposi-
tion par l’Union d’Église dont je suis le pasteur.

L’accueil se fera dans un esprit chrétien, dans un
esprit d’ouverture et de tolérance. Chacun aura la li-
berté de participer ou non à des moments d’anima-
tion spirituelle.

Les mamans et les enfants côtoieront des réfé-
rents et des intervenants extérieurs adultes (ateliers,
cuisine, couture, etc.), ce qui élargira leur esprit d’ou-
verture. Elles ont besoin d’être considérées comme
des personnes responsables ayant leur place dans la
société.

■
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Une retraite spirituelle, quel bienfait !

« Viens et tends l’oreille… »

spiritualité 13

Avez-vous déjà vécu
une « retraite spirituelle » ? Pour-

quoi ne pas
vous laisser tenter ?

C’est une bonne « tentation » !

✎Sabine Schmitt

Cet été, du 16 au 22 juillet, aura lieu la
troisième retraite spirituelle au

Bienenberg, en lien avec l’Église Évangé-
lique Méthodiste et l’association Joie et
Vie. Elle a lieu durant la fermeture annuelle
du Centre de Formation et de Rencontre
(ce qui lui donne un petit air de… repos !).

L’été, synonyme de vacances, nous
invite à la détente, détente rendue de plus
en plus nécessaire par les rythmes de
vies qui frisent plus souvent le marathon
que la promenade. Nous n’avons plus le
temps de vivre au rythme des saisons.
Les vacances elles-mêmes ne sont pas
forcément reposantes. Or le Seigneur
veut nous inviter au repos : Venez à
moi… et je vous donnerai du repos.

Mettre un temps à part pour se lais-
ser rencontrer par le Seigneur, dans un
cadre hors de notre quotidien, pour se
ressourcer, recharger ses batteries spiri-
tuelles, nous aide à accéder à ce repos.
« Cette prise de conscience m’a permis
d’entrer plus profondément dans
Son REPOS, ce REPOS qui, par ma
confiance en Lui, gagne mon être entier :
corps, âme et esprit… », témoigne
Monique Moebs, participante en 2006.

Une offre pour tous ceux (seul ou en
couple, sans enfants) qui désirent avan-
cer sur le chemin de l’intimité, de l’amitié
avec Jésus et le laisser œuvrer pour ac-
cueillir chaque jour davantage son amour.
Libérés des tâches de la vie quotidienne
et de ses nombreuses distractions, à
l’écart dans des locaux agréables et des
alentours verdoyants, nous sommes plus
réceptifs, plus facilement disponibles in-
térieurement pour discerner, accueillir les
dons de Dieu.

Nous avons choisi de parcourir nos
cinq sens pour saisir la manière dont Dieu
se rend présent dans notre vie. Après
avoir pris pour thème le goût et la vue les
deux dernières années, nous nous pen-
cherons cette année sur l’ouïe. Comment
Dieu se fait-il entendre ? Comment écou-
tons/entendons-nous ce qu’Il a à nous
dire ? Comment répondons-nous à cet
appel : « Viens et tends l’oreille » ?

Pour cadrer nos pensées, nos ré-
flexions, les journées suivent une trame
commune. Après le petit-déjeuner, tout
commence par un temps de louange ma-

tinale, puis nous sommes conduits, à
partir de la présentation du texte biblique
qui accompagnera la journée, dans un
face à face avec le Seigneur, avec nous-
mêmes (temps en commun d’environ
une heure, suivi d’un temps individuel
pour se présenter devant Dieu avec ce
que cela suscite en soi et à l’aide des
pistes ou directives reçues).

L’après-midi, on peut participer aux
activités proposées en lien avec le thème
du jour, pour contribuer à notre chemine-
ment intérieur et à notre détente
(marche/promenade, visite d’un ermi-
tage, atelier créatif…)

Après le repas du soir, nous nous re-
trouvons pour clore la journée ensemble,
ramasser, retenir ce qui nous a touchés,
ce qui était important pour nous.

Certains de ces temps seront silen-
cieux.

Pendant la semaine, les accompa-
gnateurs (Madeleine Bähler, Claire-Lise
Meissner et Michel Sommer) seront à
votre disposition pour avoir un entretien à
votre demande.

Nous avons aussi la joie, puisque le
Centre est fermé et donc, sans person-
nel, de participer chaque jour, environ
une demi-heure, à une tâche pratique
(vaisselle, nettoyage des locaux, pluches
et autres petites choses…).

Pour terminer, voici des extraits du
témoignage d’Andreas Amstutz, partici-
pant en 2006.

Andreas a été touché « par les pa-
roles bibliques que nous avons pu médi-
ter, la relecture de textes bien connus
sous un angle nouveau… Lors des ran-
données pédestres, j’ai également été
marqué par certains éléments du pay-
sage qui ont fortement résonné en moi,
ainsi que par les moments de partage et
de silence. J’ai beaucoup apprécié l’ac-
compagnement ‘sur demande’. « Ce par-
tage m’a permis de clarifier les impres-
sions et les messages perçus.

« Ce qui m’impressionne, c’est que le
vécu de cette retraite (et des précé-
dentes) a des effets concrets et durables
dans la vie quotidienne ; ce n’est pas
juste un ‘feu de paille’ ».

Il voudrait recommander la retraite à
« toute personne qui est en recherche

d’une vie de foi enracinée et qui désire
(re)découvrir le regard que le Dieu
d’amour porte sur sa vie…

« Une telle retraite permet de faire un
arrêt et d’initier des pas concrets dans
notre cheminement, des pas de Vie qui
ont un impact certain pour nous et notre
entourage ! »

Infos pratiques
Informations et adresse

Centre de Formation et de Rencontre
Bienenberg

CH-4410 Liestal
(près de Bâle en Suisse)

Tél. (+41) (0)61 906 78 00
info@bienenberg.ch
www.bienenberg.ch

Animation et accompagnement :
Madeleine Bähler,

Claire-Lise Meissner-Schmidt,
Michel Sommer
Encadrement :

Jane-Marie Nussbaumer, Sabine Schmitt
■



à Trient Encadré par : Jean-Claude Schwab, Madeleine Bähler,
Jane-Marie Nussbaumer, Sabine Schmitt.

Renseignements et inscription :
Jane-Marie Nussbaumer – Beaux-Arts 11– CH-2000 Neuchâtel
Tél. 0041 32 721 18 88/0041 78 611 13 51
E-Mail : jmnussbaumer@hotmail.com

méditer…

rencontrer…

Marcher…
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HORIZONTAL
1. Jésus y fut arrêté - 2. Prophète.
Prénom biblique - 3. Grand chas-
seur devant l’Éternel. En été, les
Anglais la dégustent - 4. Grâce à
Dieu, nous le gardons dans
toutes les situations. Petite che-
ville de golf - 5. Adjectif. Garçon
d’écurie, mélangé - 6. Fils d’Adam
troublé. Rappelle un mort -

7. Bruit d’animal. Bien branché -
8. Elle guida les mages. Mère de
tous les humains - 9. Débute l’ami
de Luc. Christ est celle du
monde - 10. Jean et Jacques furent
ses fils.

VERTICAL
I. Des miracles de Jésus y sont fré-
quents - II. Mère de Jean-

Baptiste - III. Mélangés et ampu-
tés, il faut les payer. Prénom mas-
culin - IV. Roi sanguinaire. Malte
ou Crète - V. Oui du Nord.
L’Église ne l’est surtout pas -
VI. Livre biblique. Finit
Nicodème - VII. Note de mu-
sique. Adjectif possessif. C’est la
même chose - VIII. Cultivons
celle avec Dieu. Se trouve trois
fois en éternel - IX. Celle de Cana
est célèbre. La Bible est de loin le
meilleur - X. À Lydde, Pierre le
guérit au nom de Jésus-Christ.
Encore une fois lui. ■

mots croisés 15

La grille du mois
✎Gérard Dagon

pasteur

De temps à autre,
le pasteur Gérard Dagon

nous fait participer quelque peu
à sa passion des mots

et de la parole de Dieu
en nous proposant une grille.

Surfer net
La Rochelle, Montauban – Itinéraires protestants virtuels

De chez vous, préparez vos visites de La Rochelle et de Montauban
avec le Musée virtuel du protestantisme français. En un clic sur

www.museeprotestant.org. découvrez ces célèbres cités, sous un angle
nouveau, celui de l’itinéraire protestant.

Vous habitez, des villes et villages, hauts-lieux du protestantisme fran-
çais ? Communiquez à Isabelle Fiévet-Rossignol votre promenade histo-
rique, agrémentée de photos, à travers les rues, demeures, places et lieux
insolites. Votre contribution enrichira le musée virtuel ! Isabelle Fiévet-
Rossignol-isfr@)museeprotestant.org – Tél. : 01 45 74 31 24. ■

Solution de avril 2007

Timbres oblitérés
Vous ne les gardez pas… Ne les
jetez pas ; découpez-les en lais-
sant une bande de 2 cm tout au-
tour et transmettez-les à Mme
Léa Sigrist ou au pasteur Robert
Gillet (EEM Colmar). Vous sou-
tiendrez ainsi des œuvres
comme Landersen.

Merci.
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Si la charrue tourne les mottes, elle tourne aussi les pensées.
Terre labourée, terre retournée,
terre qui, oubliant ce qui est en arrière, regarde en avant.
Terre prête pour une aventure neuve.

Seigneur, donne-nous un labour qui retourne notre vie,
qui mette le passé dessous et l’espérance dessus,
qui fasse de nous aussi une terre prête pour une aventure neuve.

Toi, Seigneur, laboureur des terres usées et soleil des moissons à venir. MERCI !
Et t’accorde les transformations
Qui témoignent de lui.

Qu’il te donne dans sa joie,
La santé du corps
Pour porter le fruit qui parle de Lui.

Qu’il te communique sa vie
Et pardonne tes immobilismes
Et tes peurs.

Qu’il accorde
À ta bouche de parler de lui,
À tes pieds d’aller dans ses pas,
À tes bras de tirer « les filets » remplis.

Qu’il accorde
Tendresse à ton cœur,
Rire à tes yeux,
Musique à tes oreilles,
Odeur de vie à tes narines.

Le Seigneur te bénit !

Champs
labourés

✎Bernard Lehmann
d’après Philippe Zeissig
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